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(57)  L'invention  concerne  un  nouveau  type  de  con- 
ception  de  fenêtre  ou  porte  comprenant  un  vitrage  iso- 
lant  mince  à  haute  performance,  par  exemple  un  vitrage 
isolant  sous  vide  (4). 

Selon  l'invention,  la  fenêtre  ou  porte  comprenant  au 
moins  un  vantail  (3)  ou  élément  coulissant  et  un  dormant 
(2,  2')  est  posée  en  applique  sur  la  paroi  (1)  d'une  en- 
ceinte  comportant  une  baie  à  obturer. 
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Description 

La  présente  invention  concerne  un  nouveau  type 
de  conception  de  fenêtre  ou  porte  comprenant  un  vitra- 
ge  isolant  mince  à  haute  performance,  par  exemple  un 
vitrage  isolant  sous  vide. 

Il  est  connu  pour  réaliser  des  fenêtres  de  former 
d'une  part  un  châssis  ou  dormant,  par  exemple  en  bois, 
aluminium,  chlorure  de  polyvinyle  (PVC),  etc.,  dans 
une  baie  formée  dans  la  maçonnerie  d'une  enceinte  tel- 
le  que  par  exemple  dans  celle  d'un  bâtiment  et  d'autre 
part  un  ou  plusieurs  vantaux  venant  au  moins  partielle- 
ment  s'insérer  dans  l'épaisseur  de  la  paroi  de  l'enceinte. 

Cette  insertion,  au  moins  partielle,  est  nécessaire 
du  fait  notamment  de  l'épaisseur  du  vitrage  et  par  con- 
séquent  de  l'épaisseur  de  la  fenêtre,  notamment  lors- 
qu'il  s'agit  d'une  fenêtre  isolante  constitué  d'un  vitrage 
isolant  formé  de  deux  feuilles  de  verre  séparées  l'une 
de  l'autre  par  une  lame  de  gaz. 

L'installation  de  ces  fenêtres  peut  poser  quelques 
problèmes,  notamment  des  problèmes  de  tolérances  ; 
les  tolérances  admises  pour  la  maçonnerie  sont  de  l'or- 
dre  du  centimètre  alors  que  celles  des  fenêtres  sont  de 
l'ordre  du  millimètre.  Il  est  donc  nécessaire  lors  de  la 
pose  d'une  fenêtre  de  toujours  veiller  à  combler  l'espace 
pouvant  exister  entre  la  fenêtre  et  la  maçonnerie  et  ga- 
rantir  une  parfaite  étanchéité. 

Par  ailleurs,  pour  la  pose  de  telles  fenêtres,  il  est 
nécessaire  d'avoir  des  dimensions  de  baie  à  obturer 
correspondantes  aux  dimensions  standards  de  fenê- 
tres.  Dans  le  cas  inverse,  c'est-à-dire  quand  les  dimen- 
sions  d'ouverture  de  la  paroi  ne  correspondent  pas  à 
celles  des  fenêtres  de  dimensions  standards,  il  est  né- 
cessaire  de  fabriquer  des  fenêtres  sur  mesure,  ce  qui 
augmente  le  coût  de  revient  de  la  fenêtre. 

L'invention  a  pour  but  de  fournir  une  fenêtre  ou  por- 
te  dont  l'installation  est  simplifiée  et  ne  nécessite  pas 
d'étape  consistant  à  combler  un  espace  et  à  en  garantir 
l'étanchéité  et  dont  les  dimensions  sont  adaptables  à 
une  gamme  de  dimensions  d'ouverture  de  paroi. 

Selon  l'invention,  la  fenêtre  ou  porte  constituée  d'au 
moins  un  vantail  ou  élément  coulissant  et  d'un  dormant, 
est  telle  qu'elle  est  posée  en  applique  sur  une  paroi  de 
l'enceinte  comportant  une  baie  à  obturer.  De  cette  ma- 
nière,  les  bords  de  la  fenêtre  ou  porte  sont  fixés  sur  la 
paroi  de  l'enceinte  à  obturer  de  telle  sorte  que  la  fenêtre 
ou  porte  reste  parallèle  à  l'embrasure  et  ne  s'insère  pas 
dans  l'épaisseur  de  la  paroi.  Ainsi,  il  n'existe  aucun  es- 
pace  vide  à  combler  et  par  conséquent  l'opération  con- 
sistant  à  réaliser  une  étanchéité  souvent  délicate  à  ob- 
tenir  n'est  plus  nécessaire. 

Selon  une  variante  de  l'invention,  la  fenêtre  ou  porte 
est  posée  en  applique  sur  la  paroi  côté  intérieur  de  l'en- 
ceinte,  selon  une  seconde  variante,  elle  est  posée  en 
applique  sur  la  paroi  côté  extérieur  de  l'enceinte  et  selon 
une  troisième  variante,  elle  est  posée  en  applique  sur 
un  montant  situé  dans  l'épaisseur  de  la  paroi  de  l'en- 
ceinte.  Ces  trois  variantes  répondent  respectivement  à 

différents  critères  d'isolation  et  d'esthétisme. 
Selon  une  réalisation  préférée,  le  dormant  de  ladite 

fenêtre  ou  porte  est  réalisé  in  situ,  c'est  à  dire  lors  de  la 
pose  de  ladite  fenêtre  ou  porte,  il  est  réalisé  sur  place 

s  et  est  directement  fixé  sur  la  paroi.  Un  tel  dormant  est 
par  exemple  constitué  par  des  plaques  ou  planches  de 
bois,  d'aluminium,  de  PVC,  etc..  directement  fixées 
dans  la  maçonnerie  par  tous  moyens  connus  de  l'hom- 
me  du  métier,  par  exemple  par  vissage.  Le  dormant  con- 

10  tribue  d'une  part  à  l'habillage  de  la  fenêtre  et  va  permet- 
tre  de  recevoir  des  éléments  de  quincaillerie  participant 
à  l'ouverture  et  à  la  fermeture  de  la  fenêtre  tels  que  pau- 
melles,  verrous,  etc.. 

Selon  une  variante  avantageuse  de  l'invention,  le 
15  dormant  de  ladite  fenêtre  ou  porte  comporte  des  systè- 

mes  de  réglage  des  appuis  du  dormant  sur  la  paroi  pal- 
liant  les  défauts  de  planéité  de  la  maçonnerie.  De  tels 
systèmes  de  réglage  sont,  par  exemple,  constitués  de 
cales  insérées  à  l'intérieur  des  trous  de  fixation  réalisés 

20  dans  le  dormant  pour  la  fixation  de  celui-ci  dans  la  ma- 
çonnerie.  De  cette  manière,  le  dormant  reste  parallèle 
au  plan  de  la  paroi  ce  qui  assure  un  maintient  parfait 
dudit  dormant.  Tous  autres  systèmes  de  réglage  connus 
de  l'homme  du  métier  peuvent  être  utilisés  pour  pallier 

25  aux  défauts  de  planéité  de  la  maçonnerie. 
Selon  une  autre  variante  avantageuse  de  l'inven- 

tion,  le  dormant  de  ladite  fenêtre  ou  porte  comporte  un 
système  de  mise  à  niveau  dudit  dormant  par  rapport  à 
la  baie.  Un  tel  système  de  mise  à  niveau  peut  être  réa- 

30  lisé  par  tous  moyens  connus  de  l'homme  du  métier  tel 
que  par  exemple  par  un  système  de  cale  biaise  avec  vis 
d'appui.  Selon  ce  système  de  cale  biaise,  le  dormant 
repose  sur  cette  cale,  elle-même  en  appui  sur  le  chant 
de  la  baie,  et  en  jouant  sur  la  vis  d'appui  on  règle  la  hau- 

35  teur  du  dormant.  De  cette  manière,  le  dormant  est  po- 
sitionné  par  rapport  à  l'ouverture  de  baie  et  à  l'horizon- 
tale. 

Selon  une  réalisation  préférée  de  l'invention,  des 
joints  d'étanchéité  sont  disposés  sur  la  face  du  dormant 

40  en  regard  de  la  paroi  comportant  la  baie,  ceux-ci  étant 
alors  écrasés  lors  de  la  pose  dudit  dormant  sur  la  paroi. 
Cet  écrasement  des  joints  permet  d'obtenir  une  bonne 
étanchéité  entre  la  maçonnerie  et  le  dormant.  Les  joints 
d'étanchéité  sont,  par  exemple,  en  chlorure  de  polyvi- 

45  nyle  (PVC),  en  polyuréthane  (PU)  expansé  ou  non,  en 
silicone,  en  éthylène-propylène-diène-monomère 
(EPDM)  ou  tout  autre  matière  connue  de  l'homme  du 
métier.  De  façon  préférée,  il  est  réalisé  une  finition  pé- 
riphérique  de  l'étanchéité  entre  le  dormant  et  la  paroi 

so  par  un  dépôt  d'un  joint  du  type  mastic.  Cette  finition  per- 
met  de  renforcer  l'étanchéité. 

Selon  une  variante  de  l'invention,  l'ouvrant  de  ladite 
fenêtre  ou  porte  est  posée  en  applique  sur  le  dormant 
de  ladite  fenêtre  ou  porte.  De  cette  manière,  l'ouvrant 

55  est  dans  un  plan  parallèle  au  plan  dudit  dormant.  Cette 
réalisation  est  avantageuse  lors  de  la  pose  de  ladite  fe- 
nêtre  ou  porte  car  contrairement  aux  fenêtres  classi- 
ques,  il  n'est  pas  nécessaire  de  la  déposer  tout  entière 
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et  en  une  seule  fois  dans  la  baie  afin  d'éviter  tous  ris- 
ques  de  déformation. 

L'ouvrant  de  ladite  fenêtre  ou  porte  selon  l'invention 
est  constitué  d'une  structure  en  verre,  elle-même  cons- 
tituée  d'au  moins  une  feuille  de  verre. 

De  façon  préférée,  la  structure  en  verre  de  ladite 
fenêtre  ou  porte  consiste  en  un  vitrage  isolant  sous  vide. 
Un  tel  vitrage  est  constitué  de  deux  feuilles  de  verre  sé- 
parées  l'une  de  l'autre  par  un  espace  dans  lequel  le  vide 
est  réalisé  et  est,  notamment,  décrit  dans  la  demande 
de  brevet  EP-A-645  516. 

Un  tel  vitrage  présente  différents  avantages  pour 
l'application  visée.  Tout  d'abord,  il  présente  une  faible 
épaisseur,  qui  permet  de  réaliser  une  fenêtre  dont 
l'ouvrant  peut  simplement  venir  en  appui  sur  le  dormant 
sans  créer  une  surépaisseur  trop  importante  qui  serait 
inacceptable,  ne  serait-ce  que  d'un  point  de  vue  esthé- 
tique.  Ensuite,  la  structure  d'un  tel  vitrage  lui  confère 
une  rigidité  et  une  tenue  suffisante  pour  qu'il  ne  soit  pas 
nécessaire  de  lui  associer  un  cadre  pour  former 
l'ouvrant  conduisant  lui-même  à  une  épaisseur  très  im- 
portante  comme  sur  des  fenêtres  isolantes  habituelle- 
ment  réalisées. 

Selon  une  réalisation  préférée  de  l'invention,  les  di- 
mensions  de  la  structure  en  verre  sont  au  moins  aussi 
importantes  que  celles  de  la  baie  à  obturer. 

Selon  une  variante  de  l'invention,  l'ouvrant  compor- 
te  un  habillage  sur  au  moins  une  face  du  vitrage  isolant 
en  périphérie.  Cet  habillage  peut  être  réalisé  sur  la  face 
du  vitrage  orientée  soit  vers  l'intérieur  de  l'enceinte,  soit 
vers  l'extérieur  ou  encore  sur  les  deux  faces  du  vitrage 
en  périphérie.  Il  peut  s'agir  de  plaques  de  bois  assorties 
à  celles  du  dormant.  Il  peut  également  être  réalisé  en 
matière  aluminium,  plastique,  par  exemple  du  type  PVC 
ou  encore  en  tout  autre  matière  connue.  Un  tel  habillage 
permet  notamment  de  masquer  le  joint  de  scellage  pé- 
riphérique  du  vitrage  et  de  recevoir  les  éléments  de 
quincaillerie  tels  que  des  paumelles,  verrous  complé- 
mentaires  à  ceux  du  dormant. 

Selon  une  variante  avantageuse  de  l'invention,  l'ha- 
billage  du  vitrage  isolant  est  réalisé  par  collage.  Ainsi 
lorsque  l'habillage  est  réalisé  sur  les  deux  faces  du  vi- 
trage,  deux  habillages  de  matière  différente  peuvent 
être  associés  au  même  vitrage.  Afin  de  permettre  une 
fixation  stable  et  efficace  dans  le  temps  de  la  structure 
en  verre  et  du  ou  des  montants  utilisés  pour  l'habillage, 
la  fenêtre  ou  porte  étant  destinée  à  être  manipulée  fré- 
quemment,  il  importe  que  la  colle  employée  pour  le  col- 
lage  présente  après  durcissement  des  caractéristiques 
mécaniques  particulières,  ces  caractéristiques  dépen- 
dant  notamment  de  la  surface  de  collage  utilisée.  No- 
tamment,  ladite  colle  doit  présenter  une  résistance  au 
cisaillement  supérieure  à  0.1  kg/cm2  pour  une  surface 
de  collage  de  2000  cm2,  une  résistance  au  cisaillement 
supérieure  à  0.25  kg/cm2  pour  une  surface  de  collage 
de  800  cm2,  une  résistance  au  cisaillement  supérieure 
à  0.5  kg/cm2  pour  une  surface  de  collage  de  400  cm2,..., 
cette  résistance  étant  inversement  proportionnelle  à  la 

surface  de  collage  utilisée.  Ladite  colle  doit  également 
présenter  une  résistance  à  la  chaleur  d'au  moins  1  30°C. 

La  colle  utilisée  pour  coller  la  structure  en  verre  aux 
montants  utilisés  pour  l'habillage  est,  par  exemple,  un 

s  silicone  mono  ou  bi-composants,  une  colle  acrylique  et/ 
ou  métacrylique  mono  ou  bi-composants,  une  colle  po- 
lyuréthane  ladite  colle  présentant  les  caractéristiques 
précédemment  définies  pour  garantir  la  tenue  du  verre 
aux  montants  et  pour  recevoir  et  supporter  les  efforts 

10  auxquels  le  verre  est  soumis  lors  des  manipulations  de 
l'ouvrant.  La  colle  est  répartie  dans  l'espace  délimité  par 
la  structure  en  verre  et  les  montants  de  l'habillage, 
l'épaisseur  et  la  largeur  de  la  colle  dépendant  du  type 
de  colle  utilisée.  Par  «épaisseur»  de  la  colle,  on  entend 

15  la  distance  moyenne  entre  la  surface  du  verre  et  la  sur- 
face  du  montant  de  l'habillage  en  regard.  Par  «largeur» 
de  la  colle,  on  entend  la  largeur  sur  laquelle  le  verre  est 
collé,  cette  largeur  pouvant  être  inférieure  à  la  distance 
de  l'extrémité  du  montant  de  l'habillage  et  l'âme  centrale 

20  du  montant. 
D'autres  collages  peuvent  être  envisagés  avec  des 

colles  différentes  et  peuvent  même  être  envisagés  di- 
rectement  entre  le  montant  de  l'habillage  et  la  structure 
en  verre  sans  ajout  de  colle.  Notamment  lorsque  le  mon- 

25  tant  de  l'habillage  est  en  une  matière  acrylique  et/ou  mé- 
thacrylique,  le  collage  peut  se  faire  directement,  la  ma- 
tière  acrylique  et/ou  méthacrylique  faisant  office  de  colle 
et  étant  mise  au  contact  du  verre  avant  durcissement. 

Selon  une  autre  variante,  l'habillage  du  vitrage  est 
30  réalisé  par  encastrement  du  vitrage  dans  des  rainures 

réalisées  préalablement  dans  l'habillage. 
Un  habillage  de  part  et  d'autre  du  vitrage,  c'est-à- 

dire  sur  les  deux  faces,  permet  d'améliorer  l'isolation 
thermique  au  niveau  du  joint  de  scellage  périphérique 

35  du  vitrage,  cette  zone  du  vitrage  étant  la  plus  sensible. 
La  fenêtre  ou  porte  selon  l'invention  est  telle  que 

l'habillage  est  en  matière  telle  que  le  bois,  le  chlorure 
de  polyvinyle,  le  polyuréthane,  l'aluminium,  une  résine 
acrylique  et/ou  méthacrylique,  un  matériau  aggloméré 

40  ou  composite  ou  un  mélange  de  deux  ou  plusieurs  de 
ces  matières.  En  effectuant  un  habillage  constitué  d'un 
mélange  de  différents  matériaux,  il  est  possible  de  di- 
minuer  le  volume  utilisé  de  matériaux  nobles  d'un  coût 
élevé,  en  habillant  une  face  avec  ce  matériau  noble  et 

45  l'autre  face  avec  un  matériau  d'un  coût  inférieur. 
Selon  une  variante  de  l'invention,  le  clair  de  vue  de 

ladite  fenêtre  ou  porte  est  de  dimension  quasi-identique 
à  celle  de  la  baie,  par  clair  de  vue  on  entend  la  zone 
transparente  de  l'ensemble.  Cette  réalisation  permet 

50  ainsi  d'optimiser  au  maximum  les  dimensions  de  la  baie 
et  l'éclairage  de  l'enceinte;  ceci  contrairement  aux  fenê- 
tres  classiques  qui  sont  insérées  dans  l'épaisseur  de  la 
paroi  et  qui,  de  ce  fait,  diminuent  les  dimensions  de  clair 
de  vue  possibles,  diminution  équivalente  à  la  largeur  du 

55  dormant.  Par  ailleurs,  une  telle  réalisation  permet  éga- 
lement  une  optimisation  thermique  du  vitrage  isolant 
sous  vide.  En  effet  lorsque  le  clair  de  vue  est  de  dimen- 
sion  quasi-identique  à  celle  de  la  baie,  la  structure  en 

3 
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verre  est  de  dimension  supérieure  à  celle  de  la  baie  et 
en  conséquence,  on  réalise  un  chevauchement  de  la 
structure  en  verre  et  de  la  maçonnerie.  Un  tel  chevau- 
chement  permet  d'isoler  le  point  le  plus  sensible  thermi- 
quement  de  la  structure  en  verre,  c'est  à  dire  pour  le 
vitrage  isolant  sous  vide  le  joint  de  scellage  périphéri- 
que,  ainsi  la  création  de  pont  thermique  est  évitée  et 
l'isolation  obtenue  par  l'ensemble  est  améliorée.  De 
plus,  une  telle  réalisation  permet  l'emploie  de  matériaux 
tel  que  l'aluminium,  habituellement  peu  utilisés  dans  la 
réalisation  de  fenêtre  ou  porte  du  fait  de  leur  conduction 
thermique.  En  effet,  l'isolation  du  bord  de  la  structure  en 
verre  apportée  par  la  maçonnerie  est  suffisante  et  per- 
met  ainsi  l'emploie  de  matériaux  plus  ou  moins  conduc- 
teurs  pour  l'habillage  périphérique  de  la  structure  en 
verre  étant  donné  que  la  création  de  pont  thermique  est 
fortement  diminuée. 

Selon  une  réalisation  préférée  de  l'invention,  des 
joints  d'étanchéité  sont  déposés  en  périphérie  de 
l'ouvrant  soit  sur  l'ouvrant,  soit  sur  le  dormant,  soit  par- 
tiellement  sur  l'ouvrant  et  partiellement  sur  le  dormant. 
La  pose  de  tels  joints  permet  de  réaliser  une  étanchéité 
entre  l'ouvrant  et  le  dormant. 

Selon  une  variante  de  l'invention,  les  joints  d'étan- 
chéité  déposés  sur  l'ouvrant  sont  soit  sur  le  vitrage,  soit 
sur  l'habillage.  Ainsi,  lorsque  le  vitrage  n'a  pas  d'habilla- 
ge  sur  la  face  en  contact  avec  le  dormant,  une  étanchéi- 
té  est  réalisée  entre  le  dormant  et  le  vitrage  lui-même. 

Selon  une  variante  avantageuse  de  l'invention,  les 
joints  d'étanchéité  sont  déposés  par  extrusion.  De  cette 
manière,  les  joints  sont  parfaitement  continus  ce  qui 
permet  d'obtenir  une  parfaite  étanchéité. 

La  fenêtre  ou  porte  selon  l'invention  permet,  comme 
explicité  précédemment,  une  meilleure  adaptation  aux 
structures  de  maçonnerie  que  les  fenêtres  ou  portes  tra- 
ditionnelles,  adaptation  aux  différentes  dimensions  de 
baie  et/ou  adaptation  aux  défauts  de  maçonnerie  dans 
la  baie  ou  sur  la  paroi  autour  de  la  baie.  Elle  est  égale- 
ment  de  fixation  plus  facile  et  permet  d'utiliser  des  ac- 
cessoires  de  quincaillerie  standards.  Elle  est,  de  plus, 
plus  aisément  personnalisable  grâce  au  diverses  pos- 
sibilités  d'habillage.  La  fenêtre  ou  porte  selon  l'invention 
peut  se  présenter  sous  forme  déjà  montée  ou  peut  éga- 
lement  se  présenter  sous  forme  d'éléments  détachés 
(ces  éléments  étant  au  moins  le  dormant,  la  structure 
en  verre  et  l'habillage  de  la  structure  en  verre  précédem- 
ment  définis),  les  éléments  étant  assemblés  et  lafenêtre 
ou  porte  montée  au  niveau  de  l'utilisateur  final. 

Les  fenêtres  ou  portes  selon  l'invention  viennent 
simplement  en  applique  sur  la  paroi  de  l'enceinte  à  ob- 
turer  du  fait  notamment  de  leur  faible  épaisseur  et  de  la 
rigidité  du  vitrage  isolant  qui  permet  de  ne  pas  lui  asso- 
cier  un  entourage  ou  encadrement  volumineux.  En  con- 
séquence,  il  est  possible  de  réaliser  le  dormant  directe- 
ment  sur  la  paroi  de  l'enceinte  et  donc  sans  nécessité 
de  combler  un  espace  vide  en  ayant  à  réaliser  une  étan- 
chéité  souvent  délicate  à  obtenir. 

Cette  réalisation  d'une  fenêtre  ou  porte  dans  laquel- 

le  le  dormant  vient  en  applique  sur  une  paroi  apporte 
d'autres  avantages.  Elle  permet  notamment  d'avoir  un 
modèle  standard  de  vitrage  pour  un  grand  nombre  de 
dimensions  d'ouvertures  à  obturer.  En  effet,  étant  donné 

s  que  le  dormant  peut  être  directement  fixé  dans  la  paroi, 
il  est  possible  de  jouer  sur  les  dimensions  de  l'habillage 
ou  sur  la  profondeur  de  feuillure  utilisée  lors  de  l'habilla- 
ge,  par  exemple,  notamment  pour  adapter  un  vitrage  à 
une  ouverture  de  dimensions  inférieures  à  celles  du  vi- 

10  trage  ou  dans  le  cas  inverse,  de  jouer  sur  les  dimensions 
du  dormant  pour  adapter  un  vitrage  à  une  ouverture  de 
dimensions  supérieures  à  celles  du  vitrage. 

Par  ailleurs,  cette  réalisation  d'une  fenêtre  ou  porte 
en  applique  permet  la  réalisation  de  l'ouverture  de  ladite 

15  fenêtre  ou  porte  par  un  système  de  type  "coulissant"  sur 
rails  qui  autorise  une  ouverture  à  100  %,  l'ouvrant  cou- 
lissant  de  façon  à  venir  se  superposer  totalement  sur  la 
partie  de  la  paroi  de  l'enceinte.  En  effet,  les  dispositifs 
coulissants  traditionnels  nécessitent  un  recouvrement 

20  d'au  moins  deux  vitrages  qui  conduit  à  une  obturation 
partielle  de  l'ouverture. 

D'autres  détails  et  avantages  de  l'invention  ressor- 
tiront  de  la  description  d'exemples  de  réalisation  de  l'in- 
vention  en  référence  aux  figures  1  ,  2,  3,  4,  5,  6  et  7  qui 

25  représentent  : 

figure  1  :  coupe  horizontale  d'une  fenêtre  à  un  van- 
tail  selon  l'invention, 
figure  2  :  coupe  verticale  de  la  même  fenêtre  selon 

30  l'invention, 
figure  3  :  coupe  horizontale  d'une  fenêtre  à  deux 
vantaux  selon  l'invention, 
figure  4  :  coupe  verticale  de  la  même  fenêtre  à  deux 
vantaux  selon  l'invention, 

35  .  figure  5  :  coupe  horizontale  d'une  seconde  fenêtre 
à  deux  vantaux  selon  l'invention, 
figure  6  :  coupe  verticale  de  la  seconde  fenêtre  à 
deux  vantaux  selon  l'invention, 
figure  7  :  coupe  horizontale  d'une  troisième  fenêtre 

40  à  deux  vantaux  selon  l'invention. 

Sur  la  figure  1  et  la  figure  2  est  représentée  une 
fenêtre  à  un  vantail  selon  l'invention.  Elle  se  compose 
d'un  dormant  (2,2')  et  d'un  ouvrant  3,  lui-même  composé 

45  d'un  vitrage  isolant  sous  vide  4  et  d'un  habillage  (5,5'). 
Le  dormant  (2,2')  vient  en  applique  sur  la  paroi  1 

d'une  enceinte  à  obturer.  Un  tel  dormant  (2,2')  est  par 
exemple  constitué  de  plaques  ou  planches  de  bois, 
d'aluminium,  de  PVC  ou  de  tous  autres  matériaux  con- 

50  nus  de  l'homme  de  métier.  Le  dormant  2  est  directement 
fixé  dans  la  paroi  1  par  tous  moyens  connus  de  l'homme 
du  métier,  par  exemple  par  vissage.  Ces  fixations  ne 
sont  pas  représentées  sur  les  figures. 

Des  éléments  de  quincaillerie  6  et  8  participant  à 
55  l'ouverture  et  à  la  fermeture  de  la  fenêtre  sont  fixés  sur 

les  bords  latéraux  de  ce  dormant  2. 
L'ouvrant  3  vient  en  applique  sur  le  dormant  2  et  est 

essentiellement  constitué  d'un  vitrage  isolant  sous  vide 

35 
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4.  Ce  vitrage  isolant  sous  vide  4  est  constitué  de  deux 
feuilles  de  verre  13  et  14  séparées  l'une  de  l'autre  par 
un  espace  1  5  dans  lequel  le  vide  est  réalisé.  Ce  vitrage 
4  est  notamment  décrit  dans  la  demande  de  brevet  EP- 
A-645  516. 

Ce  vitrage  4  comporte  un  habillage  (5,5')  sur  ses 
deux  faces  en  périphérie.  Cet  habillage  (5,5')  peut  être 
constitué  de  plaques  de  bois,  d'aluminium,  de  PVC  ou 
encore  de  tout  autre  matière  connue  de  l'homme  du  mé- 
tier.  Cet  habillage  (5,5')  est  réalisé  par  exemple  par  col- 
lage  à  l'aide,  par  exemple,  de  colle  silicone  mono  ou  bi- 
composants  10.  Des  éléments  7  et  9  complémentaires 
des  éléments  6  et  8  sont  fixés  sur  les  bords  latéraux  de 
l'habillage  (5,5').  L'ensemble  6  et  7  permet  une  rotation 
de  l'ouvrant  sur  un  de  ses  bords  et  l'ensemble  8  et  9 
permet  le  verrouillage  de  l'ouvrant  3  sur  le  dormant  2. 
Bien  entendu,  l'invention  ne  se  limite  à  ces  éléments  6, 
7,  8  et  9  ;  tous  autres  éléments  de  quincaillerie  connus 
de  l'homme  du  métier  peuvent  être  utilisés  dans  la  réa- 
lisation  de  la  fenêtre  selon  l'invention. 

L'étanchéité  entre  l'ouvrant  3  et  le  dormant  2  est 
réalisée  à  l'aide  de  joints  11  écrasés  entre  le  dormant 
et  l'ouvrant;  ces  joints  sont,  par  exemple,  en  PVC.  Les 
joints  11  peuvent  être  déposés,  par  exemple,  par  extru- 
sion,  soit  directement  sur  l'habillage  5',  soit  directement 
sur  le  dormant  2  ou  encore  partiellement  sur  l'habillage 
5'  et  partiellement  sur  le  dormant  2. 

Dans  la  partie  inférieure  de  l'ouvrant  3,  un  élément 
dit  «jet  d'eau»  1  2  est  fixé  sur  l'habillage  5'  côté  extérieur. 
Cet  élément  12,  représenté  ici  de  manière  simplifié  et 
connus  de  l'homme  du  métier,  permet  d'évacuer  l'eau 
en  cas,  par  exemple,  de  mauvais  temps 

Sur  la  figure  3  et  la  figure  4  est  représentée  un  pre- 
mier  type  de  fenêtre  à  deux  vantaux  selon  l'invention. 
Elle  se  compose  d'un  dormant  (22,  22',  27,  27')  et  d'un 
ouvrant  (23,23'),  lui-même  composé  de  deux  vitrages 
isolants  sous  vide  24  et  d'un  habillage  (25,25'). 

Le  dormant  (22,22')  vient  en  applique  sur  la  paroi 
21  d'une  enceinte  à  obturer.  L'étanchéité  entre  le  dor- 
mant  (22,22')  et  la  paroi  21  est  réalisée  à  l'aide  de  joints 
31  écrasés  et  les  éléments  de  fixation  dudit  dormant  sur 
la  paroi  21  ne  sont  pas  représentés. 

L'ouvrant  (23,23')  vient  en  applique  sur  le  dormant 
(22,  22',  27,  27')  et  essentiellement  constitué  de  deux  vi- 
trages  sous  vides  24.  Ces  vitrages  .24  comportent  un 
habillage  (25,25')  sur  leur  deux  faces  en  périphérie. 
L'étanchéité  entre  le  dormant  22  et  l'ouvrant  (23,23')  est 
réalisé  à  l'aide  de  joints  31  écrasés. 

La  partie  du  dormant  (27,27')  se  situe  dans  la  partie 
centrale  de  l'ouverture  de  paroi  à  obturer  et  permet  de 
séparer  en  deux  dans  le  sens  de  la  hauteur  cette  ouver- 
ture.  L'ouvrant  est  constitué  de  deux  battants  (23,23') 
chacun  composé  essentiellement  d'un  vitrage  isolant 
24.  Les  vitrages  isolants  24  comportent  un  habillage 
(25,25')  sur  leurs  deux  faces  en  périphérie.  Les  habilla- 
ges  (25,25')  de  ces  vitrages  24  sont  réalisés  de  tel  sorte 
que  lorsque  les  deux  battants  de  l'ouvrant  (23,23')  ob- 
turent  l'ouverture,  ils  se  retrouvent  en  vis-à-vis  et  en  ap- 

plique  sur  la  partie  du  dormant  27.  Afin  de  réaliser  l'étan- 
chéité  entre  le  dormant  27  et  les  deux  battants  de 
l'ouvrant  (23,23'),  des  joints  d'étanchéité  31  '  sont  dépo- 
sés  à  la  jonction  des  deux  habillages  (25,25')  en  vis-à- 

5  vis.  Ainsi,  sur  la  face  en  applique  sur  la  partie  du  dor- 
mant  27,  on  trouve  un  joint  31  ',  réalisant  l'étanchéité,  en 
contact  avec  le  dormant  27  et  les  deux  habillages  25'  et 
sur  la  face  opposée,  c'est-à-dire  orientée  vers  l'intérieu- 
re  de  l'enceinte,  on  trouve  un  joint  31'  en  contact  avec 

10  les  deux  habillages  25  et  un  élément  16  placé  à  cheval 
sur  les  deux  habillages  25.  Cet  élément  1  6  est  constitué 
par  exemple  d'une  plaque  réalisée  dans  un  matériau 
isolant  correspondant  au  matériau  de  l'habillage  25  des 
vitrages  24  et  est  fixé  par  tous  moyens  connus  de  l'hom- 

15  me  du  métier  à  un  des  battants  de  l'ouvrant  ,  ici  le  battant 
23',  directement  sur  l'habillage.  L'ajout  de  l'élément  16 
permet  en  outre  de  neutraliser  le  pont  thermique  de  la 
jonction  des  deux  battants  de  l'ouvrant  (23,23'). 

Des  éléments  de  quincaillerie  26  participant  à  la  ro- 
20  tation  des  battants  de  l'ouvrant  sont  fixés  sur  les  bords 

latéraux  de  l'ouvrant  (23,23')  et  sur  les  bords  du  dormant 
22  en  vis  à  vis  et  des  éléments  de  quincaillerie  28  et  29, 
telle  que  par  exemple  une  crémone,  participant  au  ver- 
rouillage  de  la  fenêtre  sont  intégrés  au  battant  23'. 

25  Dans  la  partie  inférieure  de  l'ouvrant  (23,23')  un  élé- 
ment  dit  «jet  d'eau»  32  est  fixé  à  l'habillage  25'  côté  ex- 
térieur  et  au  dormant  22.  Sous  cet  élément  32  se  trouve 
un  système  de  cale  biaise  avec  vis  d'appui  17  permet- 
tant  d'effectuer  la  mise  à  niveau  du  dormant  22  par  rap- 

30  port  à  la  baie. 
Les  figures  5  et  6  représentent  un  deuxième  type 

de  fenêtre  à  deux  vantaux  selon  l'invention.  Elle  se  com- 
pose  d'un  dormant  (42,42')  et  d'un  ouvrant  (43,43'),  lui- 
même  composé  de  deux  vitrages  isolants  sous  vide  44 

35  et  d'un  habillage  (45,45'). 
Le  dormant  (42,42')  vient  en  applique  sur  un  mon- 

tant  situé  dans  l'épaisseur  de  la  paroi  41  d'une  enceinte 
à  obturer  et  l'ouvrant  (43,43')  vient  en  applique  sur  le 
dormant.  De  cette  manière,  la  fenêtre  se  situe  en  retrait 

40  par  rapport  au  plan  général  de  la  paroi  et  forme  alors 
une  niche  dans  la  paroi  41  . 

De  la  même  manière  que  les  exemples  précédents, 
l'étanchéité  entre  les  différents  éléments  est  réalisée  à 
l'aide  de  joints  51  écrasés,  des  éléments  de  quincaillerie 

45  tels  que  des  paumelles  46,  sont  utilisés  dans  la  réalisa- 
tion  de  la  fenêtre  et  le  bord  inférieur  de  la  fenêtre  com- 
prend  un  élément  52  dit  «jet  d'eau».  Selon  cette  repré- 
sentation,  l'élément  52  est  complété  par  un  élément  18 
de  protection  du  chant  extérieur  de  la  baie  qui  peut  être 

50  fixé  par  tous  moyens  connus  de  l'homme  du  métier. 
La  figure  7  présente  un  troisième  mode  de  réalisa- 

tion  d'une  fenêtre  à  deux  vantaux.  Elle  se  compose  d'un 
dormant  (62,62')  et  d'un  ouvrant  (63,63'),  lui-même 
composé  de  deux  vitrages  isolants  sous  vide  64  et  d'un 

55  habillage  (65,65'). 
Le  dormant  (62,62')  vient  en  applique  sur  la  paroi 

61  d'une  enceinte  à  obturer  et  l'ouvrant  (63,63')  vient  en 
applique  sur  le  dormant.  L'étanchéité  entre  les  différents 
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éléments  est  réalisé  à  l'aide  de  joints  écrasés  71  et  des 
éléments  de  quincaillerie  tels  que  des  paumelles  66  et 
une  crémone  69,  sont  utilisés  dans  la  réalisation  de  la 
fenêtre. 

Selon  ce  mode  de  réalisation,  les  vitrages  64  ne 
sont  pas  positionnés  dans  le  même  plan  et  leurs  extré- 
mités  libres  se  chevauchent.  Ces  deux  vitrages  64  com- 
portent  chacun  un  habillage  (65,65')  sur  les  deux  faces 
du  vitrage  en  périphérie.  Ces  deux  habillages  (65,65') 
restent  cependant  dans  le  même  plan.  Cet  habillage 
(65,65')  est  tel  que  la  périphérie  du  vitrage  est  entière- 
ment  habillée  sauf  la  partie  du  vitrage  qui  est  en  contact 
avec  l'autre  vitrage  lorsque  ceux-ci  se  chevauchent.  De 
cette  manière  on  neutralise  le  pont  thermique  du  joint 
de  scellage  d'un  des  vitrages  en  le  mettant  en  face  d'une 
pleine  surface  de  l'autre  vitrage  qui,  elle,  est  très  isolan- 
te  et  ce,  sans  ajout  d'un  quelconque  élément  supplé- 
mentaire.  Afin  de  réaliser  une  parfaite  étanchéité  entre 
les  deux  faces  des  vitrages  en  contact,  on  dépose,  par 
exemple,  par  extrusion  des  joints  d'étanchéité  71  entre 
celles-ci. 

Bien  entendu,  l'invention  ne  se  limite  à  ces  modes 
de  réalisation  de  fenêtres  à  vantaux  et  les  fenêtres  com- 
prenant  un  ouvrant  coulissant  ou  fixe  restent  aussi  dans 
le  cadre  de  l'invention. 

De  même,  l'invention  ne  se  limite  pas  aux  vitrages 
isolants  sous  vide,  toutes  autres  structures  en  verre 
possédant  une  bonne  rigidité  entrent  dans  le  cadre  de 
l'invention.  Par  bonne  rigidité,  on  entend  structure  ne 
devant  pas  être  l'élément  fragile  mais  devant  être  l'élé- 
ment  porteur  de  la  fenêtre  ou  porte. 

Revendications 

1.  Fenêtre  ou  porte  comprenant  au  moins  un  vantail 
ou  élément  coulissant  et  un  dormant,  ladite  fenêtre 
ou  porte  étant  posée  en  applique  sur  une  paroi 
d'une  enceinte  comportant  une  baie  à  obturer  et 
l'ouvrant  de  ladite  fenêtre  ou  porte  étant  posée  en 
applique  sur  ledit  dormant,  caractérisée  en  ce  que 
ledit  ouvrant  est  constitué  d'un  vitrage  isolant  com- 
prenant  au  moins  deux  feuilles  de  verre,  ledit  vitra- 
ge  isolant  étant  l'élément  porteur  de  la  fenêtre  ou 
porte. 

2.  Fenêtre  ou  porte  selon  la  revendication  1  ,  caracté- 
risée  en  ce  qu'elle  est  posée  en  applique  sur  la  paroi 
côté  intérieur  de  l'enceinte. 

3.  Fenêtre  ou  porte  selon  la  revendication  1  ,  caracté- 
risée  en  ce  qu'elle  est  posée  en  applique  sur  la  paroi 
côté  extérieur  de  l'enceinte. 

4.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications 
précédentes,  caractérisée  en  ce  qu'elle  est  posée 
en  applique  sur  un  montant  situé  dans  l'épaisseur 
de  la  paroi  de  l'enceinte. 

5.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 
à  4,  caractérisée  en  ce  que  le  dormant  de  ladite  fe- 
nêtre  ou  porte  est  réalisé  in  situ. 

s  6.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 
à  5,  caractérisée  en  ce  que  le  dormant  de  ladite  fe- 
nêtre  ou  porte  comporte  des  systèmes  de  réglages 
des  appuis  palliant  les  défauts  de  planéité  de  la  ma- 
çonnerie. 

10 
7.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 

à  6,  caractérisée  en  ce  que  le  dormant  de  ladite  fe- 
nêtre  ou  porte  comporte  un  système  de  mise  à  ni- 
veau  dudit  dormant  par  rapport  à  la  baie. 

15 
8.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 

à  7,  caractérisée  en  ce  que  des  joints  d'étanchéité 
sont  disposés  sur  la  face  du  dormant  en  regard  de 
la  paroi  comportant  la  baie  et  sont  écrasés  lors  de 

20  la  pose  dudit  dormant. 

9.  Fenêtre  ou  porte  selon  la  revendication  8,  caracté- 
risée  en  ce  que  une  finition  périphérique  de  l'étan- 
chéité  entre  le  dormant  et  la  paroi  est  réalisée  par 

25  dépôt  d'un  joint  type  mastic. 

10.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications 
précédentes,  caractérisée  en  ce  que  le  vitrage  iso- 
lant  consiste  en  un  vitrage  isolant  sous  vide. 

30 
11.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 

à  10,  caractérisée  en  ce  que  les  dimensions  du  vi- 
trage  isolant  sont  au  moins  aussi  importantes  que 
celles  de  la  baie. 

35 
12.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 

à  11,  caractérisée  en  ce  que  l'ouvrant  comporte  un 
habillage  sur  au  moins  une  face  en  périphérie. 

40  13.  Fenêtre  ou  porte  selon  la  revendication  12,  carac- 
térisée  en  ce  que  l'habillage  est  réalisé  par  collage. 

14.  Fenêtre  ou  porte  selon  la  revendication  13,  carac- 
térisée  en  ce  que  la  colle  utilisée  pour  le  collage  pré- 

45  sente  une  résistance  au  cisaillement  supérieure  à 
0.25  kg/cm2  pour  une  surface  de  collage  de  800 
cm2,  cette  résistance  étant  inversement  proportion- 
nelle  à  la  surface  de  collage  utilisée,  et  présente 
une  résistance  à  la  chaleur  d'au  moins  1  30°C. 

50 
15.  Fenêtre  ou  porte  selon  la  revendication  12,  carac- 

térisée  en  ce  que  l'habillage  est  réalisé  par  encas- 
trement  du  vitrage  dans  des  rainures  réalisées  dans 
l'habillage. 

55 
16.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 

à  1  5,  caractérisée  en  ce  que  le  clair  de  vue  de  ladite 
fenêtre  ou  porte  est  de  dimension  quasi-identique 

20 
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à  celle  de  la  baie. 

17.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 
à  1  6,  caractérisée  en  ce  que  des  joints  d'étanchéité 
sont  déposés  en  périphérie  de  l'ouvrant  soit  sur  s 
l'ouvrant,  soit  sur  le  dormant,  soit  partiellement  sur 
l'ouvrant  et  partiellement  sur  le  dormant. 

18.  Fenêtre  ou  porte  selon  la  revendication  17,  carac- 
térisée  en  ce  que  les  joints  d'étanchéité  déposés  10 
sur  l'ouvrant  sont  soit  sur  le  vitrage  soit  sur  l'habilla- 
ge. 

19.  Fenêtre  ou  porte  selon  la  revendication  17  ou  18, 
caractérisée  en  ce  que  les  joints  d'étanchéité  sont  15 
déposés  par  extrusion. 

20.  Fenêtre  ou  porte  selon  l'une  des  revendications  1 
à  19,  caractérisée  en  ce  qu'elle  se  présente  sous 
forme  d'éléments  détachés  aptes  à  être  assemblés  20 
pour  donner  ladite  fenêtre  ou  porte. 
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